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ABSTRACT: Mammalian population abundance and richness in the 
Monts Kouffé forest reserves in Benin 

The Monts Kouffé forest reserve is a contiguous entity of three protected 
areas in the central part of Benin Re public : the Wari Maro forest reserve 
( 107 ,500 ha) , the Monts Kouffé forest rese rve ( 180,300 ha) and the Agoua 
forest reserve (75,300 ha) . The Mo nts Kouffé protected areas are particularly 
ri ch in plant and wildlife species but very few had been collected there in order 
to set up a management plan. This study on wild mammal s abundance census in 
the Monts Kouffé ' s region is one of the basic studies req uired before carrying 
out resources management in this area. The census method used is the « line­
transect survey » which is the best one for tropical savanna, as it provides most 
info rmation on animal population abundance and structure w ith re li able census 
res ults. Tota l biomass of mammals species censused w as 250.3 kg/km 2 in 
Monts Kouffé forest reserve, 76.4 kg/km 2 in Wari Maro fo rest reserve and 
20 kg/km 2 in Agoua forest reserve which suffered most of the damage due to 
land c lea nin g by farmers. Eve n in Monts Kouffé and Wari Maro forest 
reserves, harvest quotas of ung ulate species by local hunters (poachers) excee­
ded the recruitme nt of ungulate species, except for buffalo Syncerus caffer bra­
chyceros. Sorne species are endangered because of poaching in the W ari Maro 
and Monts Ko uffé Forest reserves, or of habitat degradation as it is the case in 
the Agoua forest reserve. These endangered species may become extinct unless 
an efficient manageme nt programme is implemented in the Monts Kouffé pro­
tected areas . 

1 Manuscrit reçu le 1er oc to bre 1997 ; accepté le 5 novembre 1998. 
2 Laboratoire d ' Ecologie Appliquée, Facu lté des Sc ie nces Agronomiques, U nive rs ité 

Nation ale du Bénin . B .P. 526, Cotonou, B é nin . 
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■ Capi tale administrative sô 
1: Forêt classée deWari-Maro 
2: Forêt classéedes MontsKouffé 
3: Forêt classée d'Agoua 

1, 2 et 3 = Rég ion des Monts Kouffé 
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Fig. 1. Locali sation de la rég io n des Monts Kouffé en République du Bénin. 
Loccllion of Mon/s Kouffé reg ion, in 1he Benin Republic. 
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RÉSUMÉ 

La région des Monts Kouffé est un ensemble de trois forêts cl assées dans 
la pa rti e centrale du Bénin ; ce so nt les forêts c lassées d e Wari Maro 
( 107 500 ha), des Monts Kouffé ( 180 300 ha) e t d ' Agoua (75 300 ha). Cette 
rég ion est particulièrement riche en fl o re et e n faune, mais ne di spose malheu­
reuse ment d'aucun plan d'aménageme nt. Le présent déno mbre ment de la faune 
est un des vo lets d 'étude pré liminaire à la mi se en application d ' un plan de ges­
tion rationnelJe de ses ressources naturell es. La méthode de dénombrement uti­
li sée est celle des transects linéaires à pied, qui a l'avantage de fournir assez 
d ' information s sur la ri chesse de la g rande faune to ut en indui sant mo ins de 
biais dans les résultats. Des trois forêts c lassées de la zone d ' inventaire , c'est 
l'ensembl e Wari Maro - Monts Kouffé qui est encore assez riche e n ongulés et 
en oiseaux. La biom asse total e des espèces animales é tudiée s es t de 
250,3 kg/km2 dans la forêt c lassée des Monts Kouffé, de 176,4 kg/km2 dans 
celle de W ari M aro et de 20 kg/km2 dans celle d ' Agoua qui est la plus dégradée 
en raison de l' occupation concurrente par les agriculteurs. Une enquête auprès 
des chasseurs rive ra in s de l' ensemble Wari Maro - Monts Kouffé révèle que les 
taux de prélèvement par les braco nniers sont supérieurs aux taux spécifiques 
d 'accroisseme nt naturel des espèces animales recensées, excepté chez le buffle 
Syncerus caffer brachyceros. Aussi, la disparition de certaines espèces sera it 
imminente s i ce pré lèvement anarchique continuait dans les prochaines années 
ou décennies . Pa r contre, une meilleure protection de la faune et de son habitat, 
suivie d'une gestion planifiée et d ' un aménagement rationnel, pourront re mé­
di er à ce danger, tout en rentabilisant les ressources nature lles de cette rég ion à 
forte di vers ité biologique. 

Introduction 

La faune des forêts c laires e t prairies d 'A friqu e de l'Est est certainement 
plus riche que ce lle d 'Afrique de l'Ouest, mais il en va tout autrement en ce qui 
concerne la faune forestière. En effet, RODGERS (1989) rappel a it que la fa une 
forestière est plus rich e e n Afriqu e de l ' Ouest qu 'en Afrique d e l ' Es t , 
quoiqu ' é tant souve nt moins bien aménagée. 

En République du Bénin, c'est dans la reg10n densément bo isée des 
Monts Ko uffé que l'on rencontre la plus grande richesse spécifique en mammi ­
fères (MARSCH , 1978 ; SA YER, 1 984 ). On y re ncontre encore des espèces très 
menacées te ll es que le colobe noir d'Afrique Colobus polykomos verrosus, le 
sitatunga Tragelaphus spekei et le lycaon Lycaon pictus dont la faible popula­
tion rés is te désespérément à l ' extermination. L a région des Monts Ko uffé 
(fig. 1) est constituée de troi s forêts classées, que sont les forêts de Wari Maro 
( 107 500 ha), des Monts Kouffé (180 300 ha) et d ' Agoua (75 300 ha). Les deux 
premières forment un bloc contigu de 287 800 ha. 
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Le statut de forêt doma ni a le de cette rég ion ne lui ass ure auc une protec­
tion dans les fa its car e ll e est excess iveme nt explo itée et ne di spose jusqu ' ic i 
d 'auc un plan d 'amé nageme nt ( H EYMANS et P ETIT , 1985) . 

Le dénombreme nt fauniq ue des forêts c lassées des Monts Kouffé fa it 
partie d ' un prog ramme plu s vas te e ntrepri s par le Labora toire d ' Eco log ie 
Appliquée de la Faculté des Sc ie nces Agronomiques du Béni n a u niveau de 
l'ensemble des a ires protégées du Bé nin. Ce trava il a pour but de fourn ir des 
infor mations fiables sur les po pulat io ns e n o ngulés sauvages de la rég ion des 
M o nts K o uffé, nota mme nt des d o nn ées qu a ntita tiv es o bte nu es p a r d es 
mé thodes stati stiques éprouvées. 

Les objectifs de cette étude sont : 
- dé no mbrer les popul ations d 'ongulés sauvages, les résultats d ' un tel tra­

vai l pouvant servir comme base à la po litique de gestion rationne ll e de la 
fa une , vo ire d 'amé nagement de la rég io n e t de va lo ri satio n de ses res­
sources naturelles ; 

- éva lue r l' impact du braconnage sur les populati o ns anima les pour mie ux 
appréc ier les prélèvements pa r rapport aux ta ux d ' accro isseme nt des 
popu lations animales . 

Milieu d'étude 

Situation géographique 

L 'ensemble des mass ifs forest ie rs des Monts Ko uffé est loca li sé au 
centre du Bénin , entre 8° et 9° de lat itude No rd e t e ntre 1 °50' e t 2°30' de 
lo ngitude Est. S itué au-dessus du « Dahomey Gap » (JEN IK, 1994), sa pos ition 
lui confère un c limat soudano-guinéen avec une sa ison sèche (novembre-avril ) 
e t une sa ison des pluies (mai -octobre). La pluviosité annue ll e est de 1200 111 111 

avec un e humidité re la ti ve variant de 30 % à 70 % e n m oyenne se lo n 
les sa isons . 

Vas te pé nép laine s ituée à une a ltitude de 300 mètres e n moyenne, la 
rég io n des M onts Kouffé présente dans la partie no rd-ouest des so ls ferra lli ­
tiques sur g ne iss e t mi gmatites (DUBROEUCQ, 1977). Tout le reste de la forêt 
di spose de so ls ferrug ine ux tropicaux sur granito-gne iss pauvres en é lé ments 
nutriti fs ma is à ho ri zon humi fère assez déve loppé. On re ncontre a uss i, vers le 
centre, des sols sq ue lettiques sur minéraux bruts de roches affleurantes. 

La régio n est bie n arrosée avec des cours d ' eau générale me nt à sec e n 
sa ison sèche, excepté dans les lit s mine urs des grands cours d 'eau te ls que 
l ' Ouémé, le Zou, le Térou e t I' Adjiro . 
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Végétation 

La végétatio n des forêts classées des Monts Kouffé a été é tudiée par plu­
s ie urs cherche urs do nt, notamme nt, GREEN et SA YER (1978), HEY MANS et PETIT 
( 1985), la mission ACCT (1989), GOM EZ ( 1995) e t AGONYISSA ( [996). Du po int 
de vue physionomique, elle est cons tituée de savanes, de gale ri es forestières et, 
dans les zones les plus humides, de fo rmations forestières plus fermées. Leur 
li s iè re est souvent bruta le à cause du recu l devant les feux. Les principa les for­
mations végéta les de la rég io n sont : 

- des fo rmatio ns forest ières fermées, constituées d 'îlo ts de fo rêts de nses 
sem i-décidues, de galeries fo restières en bordure des principales rivières 
et de forêts de nses sèches dont l'ensemble occupe e nvi ro n 5 % de la 
supe rfi c ie totale. 

Dans ces forê ts denses, la strate supérie ure peut atteindre voire dépasser 
30 mètres par e ndroit, avec des essences te ll es que Albizia ferruginea, Antiaris 
africana, Bomhax costatum, Ceiha pentandra, Cola cordifolia, Diospyros mes­
piliformis, Diospyros ferrea, Holoptelea grandis, Tetrapleura tetraptera, e tc. 
Certai nes essences te lles que Khaya grandifolio la et Milicia exelsa sont si for­
tement exploitées que seul s subsistent des arbres de fa ible haute ur. Là où les 
îlots forest iers sont à l 'abri du fe u, le sous-bois est e ncombré de lianes , de 
recrûs et d 'arbustes avec une v is ibilité très limitée. 

Les galeries forestières présentent la physio no mi e d'une fo rê t o mbro­
phi le avec des essences atte ig nant 30 mètres de ha uteur. Ce sont : Berlinia 
grandzflora, Cynometra m egalophy lla , Hexalobus crisp /f lorus, Parinari 
congensis, Pterocarpus santalinoides, Uapaca somon, etc. Quelques essences 
de la forêt dense semi-décidue (A lbizia ferruginea , Ceiha pentandra , etc.) sont 
rencontrées sur les bourre lets de berges, de m ê me que de nombreux Khaya 
senegalensis dont les plus gros sujets o nt souve nt é té exploités : 

- des formations mixtes, fo rest ières e t graminéennes, couv rant 95 % de la 
s uperficie totale. E lles comprenne nt des forêts c la ires (45 %) dont 
l'étage dominant varie de 7 à 20 m , des savanes arbustives et herbeuses 
(30 % à 35 % ) avec des arbres épars o u absents favorisa nt une bonne 
vis ibilité. Le reste de ces fo rmations est constitué de savanes boisées et 
arborées (10 à 15 %). Le tapis gram inéen des savanes, généra leme nt 
continu , est annuellement parcouru par le feu . Les herbacées sont consti­
tuées d'Andropogon gayanus, Hyparrhenia rufa, lmperata cylindrica, 
Pennisetum purpureum, Fuirena umbellata, Fimhrystilis ferrug inea, etc. 

D a ns les formatio ns mi xtes, on rencontre plusieurs espèces de ligneux, 
notamm e nt Acacia ataxacantha, Acac ia sieheriana, Pericops is laxiflora, 
Annona senegalensis, Anogeissus leiocarpus, Bridelia f erruginea, Burkea a/ri­
cana, Vitellaria paradoxa, Combretum nigricans, Daniellia oliveri, Ficus spp., 
Khaya senegalensis, Lannea spp., Lophira lanceolata, Maranthes polyandra, 
Nauc /ea latifolia, Parkia higlohosa, Prosopis a/ricana, Pterocarpus erinaceus, 
Ps eudocedre la kotschy i, Phy llanthus muellerianus, Tamarin.dus indica, 
Terminalia spp., etc. 
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Les essences foresti è res do nt la densité est é levée sont : /soberlinia cloka, 
Burkea africana, M onotes ke rstingi i, Uapaca 10goensis, Daniellia o li veri, 
Pterocarpus erinaceus el A nogeissus leiocarpus. 

Ces faci ès nature ls ne sont encore bien représentés que dans les forêts 
c lassées de Wari Maro et des Mo nts Kouffé ; qu ant à la fo rê t c lassée d ' Agoua, 
il s y sont très dégradés. En effet , les rés ultats iss us de l' inte rprétati o n des 
images spot de 1990 (G OMEZ, 1995) révè le nt que les fo rmatio ns anthropogènes 
(champs, j achè res récentes e t anc iennes, savanes a rbusti ves) occupe nt 35 % de 
sa supe rfi c ie total e. La dégradation co ntinue de la forêt c lassée d ' Agoua 
s'explique par la présence e t le développement des 13 vi ll ages ré insta ll és à 
l' inté ri e ur de ses limi tes officiell es au début des années 1960. Le c lassement et 
la dé limitatio n des zones protégées avaient en effet été réa li sés sous le régime 
co lo nial sans tenir compte du droit coutum ie r, e t des propriétés com munau­
ta ires auraie nt été c lassées sans le consenteme nt des populations, condamnées à 
l'émigration. Du fait du rétabli ssement de ce ll es-c i dans le urs droits ancestrau x, 
l'avenir de la forêt c lassée d ' Agoua semble bie n comprom is pa r : 

- l'agriculture itiné rante sur brûli s; 
- la transhumance, avec l'é mo ndage des li g ne ux fo urrage rs, le piétine-

ment, le comblement des po ints d ' eau , les maladies (zoonoses), e tc. ; 
- des exploitations fo restiè res illégales, tant pour le bo is d'oeuvre que pour 

des usages domestiques et le braconnage pour des ra isons alimenta ires e t 
pécuniè res . 

Matériel et méthode 

Les instrume nts essenti e ls utili sés pour ce type d'inventaire sont la bo us­
so le de précision (po ur garde r l'azimut de marc he), le topo mètre à fil pe rdu 
e t/o u le GPS 45 pour la loca li sa tion préc ise des tra nsec ts parco uru s. La 
méthode retenue est ce ll e des transects linéa ires, in venta ire pédestre qui pe rmet 
de recenser la plupart des espèces d ' ongulés sauvages (de ta ille moyenne ou 
grande) to ut en faisant une bonne connai ssance des hab itats. Cette méthode 
induit le moins de bi a is dans les résultats, dans la mesure o ù ce n ' est pas le 
mode de répartition des espèces qui importe mais plutô t la régula ri té et la repré­
sentativité des transects mê mes ( B UCKLA ND el al ., 1993). Le dénombrement 
s'est déroulé du 15 au 30 mars 1996 avec 11 équipes composées chac une : 

- d ' un chef d 'équipe ou o pérateur, qui pre nd les mesures et ga rde l' azimut 
de m arche, 

- de cie ux observateurs encadrant l' opérateur. 

Les transects parcourus sont sé lectionnés en fo nctio n du réseau de pi stes 
ex istant e t du réseau hydrographique. Les cartes utili sées sur le terrain sont 
conç ues à partir de fond s topographiques quadrill és en coordonnées UTM. Ces 
transects ont une lo ngueur moyenne de 13 km et sont di stants d ' l km les uns 
des autres . 
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Au total , 179 L km ont été ai ns i parcourus à pied, ce qui représente un 
tau x d 'échantillonnage d'environ LO % de la superficie totale. Les transects 
sont réparti s comme suit : 

- 780 km dans la forêt classée de Wari Maro, sur 60 transects ; 
- 648 km dans les Monts Kouffé , sur 54 transects ; 
- 363 km dans la forêt classée d ' Agoua, sur 33 transects . 

A c haq ue contact avec un animal o u un g ro upe d 'a nim aux , le chef 
d'équipe prend les mesures sui vantes : 

- la distance radiale, qui est la di stance le séparant de l' a nima l (ou du 
centre du troupeau) ; 

- l'écart a ng ulaire e ntre la distance radiale e t l ' azimut de marche, à l ' a ide 
de la boussole ; 

- les caractéri stiques de l ' habitat, l 'espèce renco ntrée , le nombre d' indi v i­
dus , les c lasses d ' âge et le sexe si possible, e tc. 

Après le calcul de la distance perpendiculaire de chaque o bservat io n par 
rapport à la li g ne des transects , o n procède au calcul des den sités s ui vant le 
modèle générali sé développé par BuCKLAND et al. (l 993). 

Méthode d'estimation de densité à partir des distances 
perpendiculaires 

Soient n individus dénombrés sur les transects écha ntill o nnés de superficie a : 
la densité dans l'aire a est d = n/a. Sous certaines hypothèses, D e est un 
estimateur du paramètre recherc hé , D = NI A qui est la densité clans toute la 
zone d ' inve ntaire, de superficie A. 
E n réalité, les n individus dénombrés ne représentent qu ' une partie des 
indi vidus présents clans l'aire a. 
Le principe de base est qu'on peut estimer la proportion de la population 
(n/N) à partir des données de distance. 
N.B. La présence de la lettre (e) en indice à un paramè tre indique qu ' il s'agit 
de !' estimateur dudit paramètre. 

Pour des a nimaux présentant une distribution aléatoire , SEBER ( 1973) ti e nt le 
rai sonne me nt sui va nt : 

Soit un animal s itué sur une li g ne particulière, à angle droit du transect et à 
une distance x : 
- la probabilité Pr que l' an ima l soit dans la portion élémentaire de la li gne 

(d x) est : 
2Ldx 

Pr [animal dans (dx)] 
A 

avec L = longueur totale des transects .parcourus ; A= surface totale de 
la zone d ' inventaire 
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- so it g(x) la probabilité de voi r un an imal dans 
la su rface élémentaire 2Ldx : 
Pr [animal vu / animal (dx)] = g(x) 

2Ldx 
donc : Pr [animal vu dans (x +dx)] = --- . g(x) 

A 

Alors la probabilité de voir un an imal à partir du transect est: 

w 

P= (2L/A)I: g(x)dx = (2L/A)µw 
0 

avec w = distance pe rpe ndiculaire max imale d ' observation. 

Pui sque Pr !animal dans dx I: animal vu]= Pr [animal vu dans (x+dx)] 
/ Pr [animal vu] 

2Lg(x)clx g(x)clx 

AP 

La fonc ti on de densité de probabilité de x est : 
g(x) 

f(x)=--(1) 

Si le transect est placé au hasard , la probabilité qu ' un animal (ou un groupe 
d ' animaux) soit dans la bande de largeur w est: 

2Lw 

A 

et la probabilité de voir cet animal, à cond iti on qu ' il soit dans la bande est : 
P w = Ex [Pr (animal vu , I: dans la bande à la distance x)] 

= Ex [g(x)] 
= ( 1 /w) I: g (x)dx = µjw 

Si n an imaux sont dans la bande : E(n) =NP= NPLP w = 2DLµ w 
et la de nsité D = NIA peut être estimée par : n/2Lµ we, où µ wc est un 

estimateur de µ w. 

De l' équation ( 1 ), pour x = 0 [d ' où g(O) = l], on déduit: 
De = nfe(0)/2L où fe(Ü) est le seul paramètre inconnu à estimer. 

En effet, pour des raisons év identes, les observateurs et le chef cl ' équipe 
regardent beaucoup plus souvent droit devant eux sur le tra nsect suivi que laté­
ralement. A ussi est-il raisonnable d ' accepter que tous les ani maux situés sur le 
transect soien t vus ; autrement dit , la probabilité de voir les animaux situés sur 
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le transect est quasiment égale à 1, d'où g(0) = l. Le dénombrement s ' é tant 
déroulé après les feux, en fin de saison sèche, le mili e u était assez ouvert et il 
est raisonnable d 'affirmer que très rares sont les an imaux se situant sur la ligne 
du transect qui n 'ont pas été vus. 

La méthode utilisée tolère que les animaux situés e n dehors du transect 
proprement dit ne soient pas détectés. Il ne reste donc plus qu'à choisir un 
modèle d 'ajustement convenable de la fonction f(x) aux données récoltées puis 
de déduire sa valeur pour x = O. 

Le traitement des données est fa it à l'aide du logicie l 01ST ANCE spé­
cialement conçu pour ce type de dénombrement (LAAKE et al., 1994) . Il est cal­
culé la de nsité moyenne spécifique avec un intervalle de confiance de 95 % et 
1' abondance numé rique (effectif total) des espèces dans la zone d'inventaire ( o u 
les strates considérées) . 

La méthode utili sée par S EBER (1973) suppose, nous l ' avons dit plus haut, 
une distribution a léato ire des individus. Elle induit donc dans notre étude un 
biai s lorsq ue nous cons idérons des animaux à distri bution agrégative (cl 
harem s et arènes de parade de certains ongulés sauvages). 

Méthode de calcul de l'évolution numérique (en situation de 
chasse libre, non contrôlée) 

Au cours des mois de juin et juillet des an nées 1994 et 1995 qui ont pré­
cédé l'in ventaire, SINSIN (1995) a interviewé des chasseurs fréquentant les 
forêts classées de la région des Monts Kouffé et a étab li le tableau de chasse de 
chacun d'eux . Ainsi, ce sont 198 chasseurs dans 18 vill ages qui ont fourni les 
données nécessaires au calcul des taux actuels de prélèvement de gibiers dans 
la région des Monts Kouffé : 

soit E0 l'effectif moyen de départ de l'espèce animale cons idé rée; 
soit a le taux d 'accroissement intrinsèque de l 'espèce (BOUSQUET, 1984); 
so it o le taux de prélèvement de l 'espèce. 
L'effectif e n année 1 (E 1) sera: 

E 1 = ( I + a-o) . E0 
Connaissant l' effectif de l ' an née i (E;), celui de l'année i+I (E;+i) se ra it: 

E;+ 1 = ( 1 + a -o) . E; 
Un fort taux de prélèvement peut engendrer cependant une réduction 
significative du taux d ' accro issement spécifique . 

N.B. Compte tenu de la fa ible densité actue lle de la faune dans la région des 
Monts Kouffé, nous n 'avons pas cons idé ré le coeffic ie nt d'autolimitation du 
modèle de croissance logisti que (M ACARTH UR e t WILSON, 1967) que nous 
avons assimilé à l en raison de la grande disponibilité en ressources alimen­
taires par rapport au faible effecti f des populations an imales. 
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Méthode de calcul des taux de prélèvement (en l'absence d'une 
gestion rationnelle) 

Soit xi la biomasse de l 'espèce i pré levée par les chasseurs riverains (obtenue 
après enquête auprès de ceux-ci) ; so it ni le nombre d'individus de l'espèce 
(i) prélevé. La biomasse (B) prélevée sera it : 

i=q 
B = I: n;.X; 

i=l avec q = no mbre d ' espèces considérées 

Alors le taux (8) de pré lèveme nt sera it : 
B 

8= --­
i=q 
L N;.X; 

i=l 

Ni = effec tif des individus de l'espèce (abondance est imée à partir de 
l' in ventaire) . 
x i = poids vif moyen (PYM) de l'espèce i : le PVM retenu est ce lui des 
indi vidu s adultes (BOUSQUET, 1984). E n effet , la plupart des animau x 
rece ncés sont surtout représentés par des ad ultes e t sub-aclultes de 
chaque espèce, les jeunes étant rares. 

Résultats et discussion 

Les espèces observées ne sont pas toutes prises en compte dans les ana­
lyses statistiques en raison du très faib le no mbre de contacts de certai nes 
d ' entre-elles. Les oiseaux (outarde, g rand ca lao cl ' Abyssinie) , les sauriens, les 
rongeurs, lagomorphes et insectivores , les mammifères fouisseurs (oryctérope), 
les carnivores (lycaon, genette) , le bubale , le cobe defassa e t l'hippotrague, bien 
que recensés , n 'ont pas fait l'objet d ' analyses statistiques. Les espèces rencon­
trées e t la structure part ie lle de leurs populations figurent au tableau I. Quant 
aux espèces les mieux représentées , les tableaux lia et Ilb présentent les résul ­
tats d ' ana lyses statistiques, notamment les densités spéc ifiques zone par zone, 
l'abondance numérique des espèces et leur biomasse totale. 

Richesse spécifique 

Nonobstant les réserves exprimées plus haut quant au caractère aléatoire 
de la répartition des animaux étudiés, nous pouvons déd uire de notre étude les 
propos suivants. 
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Dans la région des Mo nts Kouffé, les Bovidés sauvages sont re lat ive­
ment bien représentés. 

Dans les forêts classées de W ari Maro e t des Monts Kouffé, le tau x de 
re nco ntre des B ovinés re prése ntés esse nti e ll e me nt pa r le genre Sy ncerus 
(S. cajfer) est d ' environ 1 contact pour 100 km de transect linéaire. Ce taux est 
nul dans la forêt c lassée d ' Agoua. Les Tragelaphinés représentés par le genre 
Trage /aph.us (T. scriptus e t T. sp ekei) sont présents à un ta ux de re ncontre 
d 'environ 2 contac ts aux 100 km dans les fo rê ts c lassées des Monts Ko uffé et 
de Wari Maro, tandis que le contact n 'est que d'un aux 100 km dans la forêt 
c lassée d ' Agoua. Les Hippotraginés (H ippotragus equinus) ne sont présents 
que dans la fo rêt c lassée de Wari Maro o ù 2 observations o nt été fa ites. Quant 
aux Redunc inés (genre Kohus notamment) , il s sont rares dan s la forêt c lassée 
d ' Agoua et p lu s fréquents dans les forêts classées des M onts Kouffé (4 o bser­
vatio ns po ur Kobus kob) et de Wari M aro (1 1 observatio ns de K. kob), to ta li ­
sant 28 indi vidus pour les 15 contacts. JI n'est observé que quatre individus de 
K. defassa . La popu latio n des A lcelaphinés (Alce laph.us buselaph.us) est fa ible. 
En effet, il n 'y a e u que 3 contacts dans les forêts classées de W ari M aro e t des 
M o nts Kouffé . S 'ag issa nt des pe tites a ntil o pes (les Céphalophi nés et les 
Néotraginés réuni s) o n a 16, 35 e t 6 contacts respecti vement dans les fo rêts 
c lassées des Monts Ko uffé, de Wari M aro e t d ' Agoua po ur les cépha lo phes 
(genres Cephalophus e t Sylvicapra ré uni s) e t e ncore moins pour I 'o uré bi e 
Ourebia ourebi . 

Les Suidés sont représentés par le phacochère (Phacoch.oerus aeth.iopi­
cus) et le potamochère (Potamoch.oerus po rcus). 2 contacts/ l 00 km de transect 
o nt é té enregistrés pour les Su idés d ans la fo rê t c lassée des Mo nts Kouffé 
contre 4 dans celle de Wari Maro. 

Les Prim a tes sont esse ntiell e m e nt représenté s par la fam ill e des 
Cercopithec iclés, regroupant les genres Papio, Cercopilhecus et Eryth.rocebus. 

Les taux de rencontre a ins i observés ré fl ètent l'é tat clans leque l se trouve 
la fa une dans ces différentes fo rêts c lassées. 

La forêt c lassée d ' Ago ua enregistre la plu s fa ible ri chesse spéc ifique en 
o ngulés sauvages. Cela résulte de la dégradation poussée dont cette a ire proté­
gée es t l 'obj et, ca r e ll e est lo ngtemps restée le s iège d ' inte nses ac tivités de 
chasse, d 'exp lo itat ion fo restière illégale e t de pratiques agricoles incompatibles 
avec la conservation des hab itats naturels. C 'est ce qui a justifi é la rare té vo ire 
la di spariti o n de certa ines es pèces animales ( le buffl e, le cobe de buffon , 
l' hyène, la panth è re, le li o n, le po tamochè re, le sitatunga) e ncore présentes 
jusqu ' à une date récente (GREEN et SAYER, 1978) . 

Le mili eu-cadre e t le mi li e u-ressource de la faune des forêts c lassées de 
Wari Maro et des Monts Kouffé ne sont pas aussi dégradés qu'à Ago ua. Les 
fa ibles de ns ités s péc ifiques obtenues dans ces deux aires protégées provien­
draient surtout de l' intensité d u braco nnage. A u niveau national , la fo rêt c lassée 
des Monts Kouffé et cell e de W ari M aro viennent en tête des aires protégées 
appauvries en fa une sauvage se lo n la press io n de braconnage (S INSIN, 1995). 
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Tableau I. Espèces rencontrées et no mbre d ' individus par c lasse d ' âge. 
Number of animais encountered in Beninese forests with respect to species and 
age classes. 

Nom commun 

Phacochère 
Potamochère 

Buffle 
Hippotrague 
Bubale 
Cobe defassa 
Cobe de Buffon 
Guib harnaché 
Si tmunga 
Ourébie 
Céphalophes 

Cynocéphale 
Patas 
Vervet 
Mona 

Lycaon 
Genettes 

Mangoustes 

Lièvre 
Aulacode 

Oryctérope 
Pangoli n 

Grand Calao 
Outarde 
Grue couronnée 
Pi ntade 

Varan 

F.c l. = fo rêt c lassée 
ind . = indi vidus 
nb . = nombre 
Ad. = adultes 

Noms latins F. cl. Monts Kouffé 
nb. 

ind. 

Phacochoerns ae1hiopicus 54 
Po1a111ochoerus porcus 18 

S\'1/cems ca/fer brachyceros 12 
f-li ppo1rag11s eq11i1111s 
Alcelaplws b11 se/aph11s 8 
Kob11s ellipsypri11111 11s 1 
Kob11s kob 9 
Tragelaph11s scrip111s 23 
Tragelaph11s spekei 4 
O11rebia 011 rebi 4 
S_,hicapra gri111111ia 

} Cephaloph11s 1110111ico/a 
Cephalop/111s rnfilmus 16 

Papio anubis 133 
Errthroceb11s paws Il 
Cercopilhecus ae1hiops 20 
Cercopi1hecus 111011a 20 

Lycao11 pic111s Il 
Ce11e11a ge11e11a } Ce11e11a 1igri11a 2 
Herpes/es ich11e11111011 } Ca/erel/a sa11g11i11ea 28 

Lepus crmvshayi 
Thryo110111ys swi11deria1111s 6 

Oryc1erop11s ajer 
Ma11i.1· 1ricuspis 4 

B11corv11s abrssi11ic11s Il 
Neo1is de11ha111i 
Balearica pavonina 1 
Nwnida 111eleagris 59 

Vara1111s exa111he111a1icus 

- = nombre indéterminé 
Je. = Jeunes (sub-adultes) 
pt. = petits 
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nb. nb. 
Ad . Je. 

30 20 
12 6 

8 4 

7 
1 
8 1 

17 5 
4 
4 

13 3 

100 6 
8 3 

17 3 
20 

5 6 

1 1 

28 

6 

4 

Il 

1 
59 

F. cl. de Wari Maro 
nb. nb. nb. nb. nb. 
pt. ind. Ad. Je. pt. 

4 77 33 22 12 

86 54 23 9 
2 2 

1 2 2 
3 3 

19 17 2 
1 Il 7 4 

5 5 
4 2 2 

36 22 12 2 

27 152 121 9 22 
40 - - -
47 42 5 

1 1 

1 1 

2 2 

1 1 
4 4 
2 2 

14 14 
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Biomasse 

La charge en biomasse des o ngulés sauvages dénombrés (tableaux lia et 
Ilb) est en moyenne de 250,3 kg/km2 dans la forêt c lassée des Monts Kouffé et 
de 176,4 kg/km2 dans la forêt classée de Wari Maro. Cette charge est d 'environ 
20 kg/km 2 dans la forêt classée d ' Agoua où les activités a nthropiques ont 
engendré une plus grande dégradation des habitats nature ls. 

Le taux de charge le plus é levé es t obten u dans la forêt c lassée des 
M o nts Kouffé et s'explique par so n é ta t pe u perturbé parce que difficile 
d 'accès. S INS IN (1996)justifie cette diffic ulté d ' accès par la forte présence dans 
cette rég ion de glossines e t du fétiche Kouffé situé au pied du g rand Mont 
Kouffé dont les a le ntours sont interdits de chasse selon la tradition locale. Seul s 
quelques braconnie rs étrangers s'y ave nturent. 

MARSCH ( 1978) , a insi que GREEN et SAYER (1978) , notaient auss i que la 
forêt c lassée des Monts Kouffé re présentait la zone « la plu s promette use » 
co nte nant encore plu sieurs écosys tè mes naturels de valeur unique au Bénin e n 
dépit de la présence notoire des braconniers ! 

Les céphalo phes (cépha lophe de G rimm , céphalophe bleu et céphalophe 
à flanc roux) , dont l'effectif moyen est estimé à 3 136, et les Suidés (phaco­
chères et potamochères), éga le me nt estimés à 3 136 individus (sic) , représentent 
les espèces les plus abondantes dans l'ensemble Wari Maro - Monts Kouffé. 

Charge potentielle 

La biomasse végétale des pâturages nature ls a é té évaluée dan s la forêt 
c lassée de W ari Maro et varie de 3 ,5 à 5,2 t MS/ha (AGONYISS A, 1996). Après 
le passage des feux de saison sèche, i I ne resterait plu s que 1 /1 oe de cette bio­
masse, ce qui autori se une charge de sa ison sèche de 5 ,7 à 7,5 ha/U BT. L ' UBT 
o u Unité Bovin Tropical e st un bov in de 250 kg consommant 6,25 kg de 
matiè re sèche (MS) par jour. Calculée sur cette base, la charge potentielle de 
sa ison sèche e n ongulés sauvages dan s l' e nse mble « W a ri Maro - Monts 
Kouffé » sera it de 4386 kg/km 2. Pour l'ensemble Wari Maro - Monts Kouffé , 
(287 800 ha) la charge actuel le est évaluée à 222,5 kg/km2 . La c harge pote n­
tie ll e est donc 20 fois supé rieure à celle de la population des espèces é tudiées 
présentes dans les forêts c lassées contiguës de Wari Maro et des Monts Ko uffé. 
On note e n effet de vastes étendues dépourvues d'animaux, tandi s que la bio­
masse végéta le e t l' eau ne const ituent pas des facteurs limitants. 

L 'é léphant et les g rands prédateurs que sont le lion et la panthè re , dont 
plusieurs indices étaient no tés par H EYMANS et P ETIT (1985) , sont devenus s i 
rares qu ' aucune observation directe ni indirecte (empreintes , crottes , etc.) n 'en 
a été faite ; aux dires des populatio ns loca les, ces espèces auraient même di s­
paru de la rég ion. Toutefoi s, il est très important de faire remarquer que ce bloc 
forestier constitue l'un des de rni e rs re fu ges du lycaon au Bénin. 

Si la biomasse en ongu lés sauvages de cette région paraît fa ible par 
rapport à celle des savanes ouvertes des parcs nationaux de la partie septentrio­
na le du Bé nin : 2,46 t/km 2 pour le Pa rc National de la Pe ndj a ri (SA YER et 
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Tableau II.a. Densité et abo ndance spéc ifique de la fa une dans la forêt c lassée 
de Wari Maro (1 075 km2) . 

Specific density and abundance of the most impor1an1 fauna representatives in 
the Wari Maro preservedforesl ( 1075 km2), Benin. 

Espèces Densité Intervalle de confiance Effectir total Poids Vif Biomasse 
rencontrées moyenne (95 %) Moy. (kg) totale 

P.V.M.(*) 

Phacochère DS: 0.35875 10.2383 : 0.5402 1 1020 50 51 000 
D: 0,94223 10.6014: 1.4982] 

Céphalophes DS : 0.44164 10.3093 1 : 0.6306] 1256 12 15072 
D. 1.1 680 10,7740 ; 1.7642] 

Bufne DS: 0.06309 10,02368 ; 0, 168 1 179 350 62 650 
D: 0. 16694 10.6151 ; 0,4530] 

Cobe de bu !Ton DS · 0. 13880 [0,0758 ; 0,2542] 395 60 23 700 
D · 0.36726 l 0.1938 : 0,69591 

Cynocéphale DS: 0.30284 [0,2008 : 0,4566] 86 1 35 30 135 
D: 0.80 130 [0.5071 : 1.2662] 

Patas DS: 0.06309 [0.0274 : 0, 1453] 179 10 1 790 
D : 0.1 669-+ [0.7085: 0.39331 

Yervet DS: 0,051 33 [0.0167: 0.15721 146 8 1 160 
D: 0.1358 1 10.0437: 0.42222 1 

Total 185 507 

Biomasse/km 2 : 176,4 kg/km 2 ; OS: densité de grou pe/k m2 : D : densité des indi vidus/km2 : 

(*) poids vifs moyens (P. V .M ), ca lculé sur la base de celui des indiv idus adu ltes. 

GR EEN, 1979) ; 0 ,4 t/k m2 pour le Parc National du W (Bo usquet, 198 1 ), les 
a ires protégées de la rég ion des Monts Kouffé demeure nt e ncore l'écosystè me 
le p lus ri c he e n mamm ifè res et e n fa une aviaire (CLAFFEY, 1995) a u niveau 
na tional , e n ra iso n de la di vers ité des habita ts e t de la prése nce du mo na 
Ce rcopi!hecus mana , du colo be noir d'Afrique Co/obus polykomos , du sita­
tunga Trage laphus spekei , de la pintade huppée Guttera edouardii , etc. qui sont 
très ra res ou absentes des a ires protégées ci-dessus citées. 

Avec un aménageme nt approprié des forêts c lassées des Monts Kouffé 
et de Wari Maro, la densité fa unique pourra it approcher ce ll e des parcs natio­
na ux boi sés de l'Afrique de l'Est tel le Murchison Falls Park e n Ouganda où 
l'on dé no mbre e nviro n 40 individus d 'ongulés sauvages au km2 (ÜNEKA, 1985). 
Pa r rapport à d 'autres savanes re lat ive me nt plus sèches, la rég ion des Monts 
Ko uffé, e n l'absence de tout projet, est mo ins dense e n fa une que les aires pro­
tégées de Po (0 ,34 t/km2) et de Co moé/L éraba (0,9 t/km 2) a u Burkina Faso 
(BOUSQUET, 1984 ). 
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Tableau 11.b. Dens ité e t abo ndance spécifique de la faun e dans la forêt classée 
des Mo nts Ko uffé (1 803 km 2) . 

Specijïc ahundance and density of the most impo rtant f auna represenlatives in 
th e Monts Koujfé presen ,ed fo rest ( 1803 km2) , Benin . 

Espèces Densité Intervalle de confiance Effectif total Poids Vif Biomasse 
rencontrées moyenne (95 %) Moy. (kg) totale 

P.V.M.(*) P.V.M. (*) 

Phacochère os: 0.27825 [0.1626 : 0.4 763] 1763 50 88 150 
0: 0.97754 10,5296; 1,80451 

Céphalophes os : 0.29680 l o, 1599 : 0.55091 1880 12 22 560 
0: 1.04270 [0.5236 ; 2,07671 

Buffle os: 0.09275 [0.0400: 0.21491 588 350 205 800 
0 : 0.32585 [O. I 339 : O. 79281 

Guib harnaché os: 0.29680 [0. 1725 : 0.5 1061 1880 30 56 400 
0: 0.04270 [0,5624 : 1,933 1 J 

Cynocéphale os: 0. 18213 l o, 1009 : 0,3287 J 1154 35 40 390 
0 : 0,63983 [0,3301 : 1.240 I ] 

Potamochère os: 0.05565 ro.o 191 : 0.1619J 353 60 21 180 
0 : 0.1955 1 [0.0649 : 0.5885] 

Mangouste os: 0.05565 [0.01 91 ; 0,1619] 353 2 706 
0:0. 1955 1 10.0188: 0, 15891 

Pi ntade os : 0,05464 10,0188: 0. 1589] 346 1 346 
os : 0,191 95 10,0638: 0,5779] 

Total 434 532 

Biomasse/km 2 : 250,3 kg/km 2 ; DS : densité de groupe/km2; D : densité des indi vidu s/km2: 
(*) poids vifs moyens (P. V.M .), calcul é sur la base de celui des indi vidus ad ultes. 

Tendance évolutive 

Les figures 2a - fo ndées s ur les do nnées numé riques détaill ées au 
tableau III - illu strent les tendances dans l'évolution numérique de que lques 
espèces en l' absence de gestion rationnell e des ressources fauniques. 

La chasse est excess ivement pratiquée e t l ' on no te une a ffluence de bra­
conni ers étrangers qui séjournent plus longtemps que les autochtones. Auss i, le 
taux de pré lè vement calculé sur la base du tableau de chasse des chasseurs rive­
rains est certaine ment p lus fa ible que le taux de pré lève ment rée l. Cette s itua­
tion de chasse excessi ve a po ur conséquence la réduction du taux d ' accroisse­
m e nt s péc ifiqu e (se lo n les hypo th èses de ca lcul). No ton s qu e, m ê m e e n 
maintenant les taux d 'accroi ssement spécifique à leurs valeurs nature ll es, les 
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1 

2 

3 

4 

Nombre (x 1000) 

Nombre (x 1000) 

Nombre 

: intervalle de confiance (95%) 

r 

Années 

- Phacochères 

1: in tervalle de con liance (95%) 

3 
Années 

- Céphalophes 

4000 ~------------- - - - ----~ 

3500 

3000 

2500 

2000 

1500 

1000 

500 

Nombre (x 1000) 

1 · inter,alle de conliance (95%) 

Années 

- Guib harnaché 

1 : intervalle de confiance (95%) 

~ +--
0 ' 

Années 

- Buffles 

Fig. 2a. Evoluti o n numérique des ongul és sauvages e n situati on de c hasse libre . 
Numerica/ e vohuion of the wild ungula tes in. afree shot hu11 ti11g situa tion. 
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courbes d ' évo luti on numé riqu e d es ongulés sau vages sont décroissantes, 
comme l' indique les figures 2a, excepté chez le buffle. Le buffle est cons idéré 
comme une espèce dange re use et n 'est abattu que par un nombre très li m ité de 
chasseurs expérimentés. Pa r conséque nt, son taux de prélèvement est relative­
ment faib le. 

Le taux d ' accroissement in trinsèque retenu est de 0 ,33 pour le phaco­
chère, 0,20 po ur le guib harnaché de mê me que pour le buffle et de 0, 15 pour 
les céphalophes. Ces tau x sont ceux utilisés par BOUSQUET (1984) au Burkina 
Faso. Pour l'ensemble des espèces, il apparaît qu ' à l' exception du buffle. le 
taux de pré lèvement par les braconnie rs dépasse le taux spéc ifiq ue d' accro isse­
me nt naturel (a) des espèces les plus abondantes. L'effectif moyen actue l du 
g uib harn ac hé , espèce très inféodée a ux galeries forestières et donc fac il e à 
c hasser, est de 137 dans la forêt c lassée de Wari Maro qui est plus accessib le 
que cell e des M o nts Kouffé, tandi s que l'on peut e ncore e n dé nombrer 1880 en 
moyenne dans cette dern iè re. Cependant, avec un ta ux de prélèvement é levé 
(8 = 0,48) et supé ri e ur à a , l'effect if du g uib harnaché da ns les de ux forêts ne 
serait plus que de 542 individus au bo ut de c inq ans, so it une bai sse de 73 % 
comme l' indique la figure 2a-3. 

Le ri sque que les taux de pré lèveme nt obtenus so ie nt m a intenu s es t 
d ' a uta nt plus élevé que, ayant partic ipé au présent déno mbreme nt des ongu lés 
sauvages, les chasseurs riverains ont dû découvrir des zones de forte concentra­
tion d 'animaux , voire les derniers refuges de certaines espèces menacées. Si 
l'on n 'amé liore pas très tôt le système de protection des forêts c lassées de la 
région des Monts Kouffé, e ll es ri squent à l'aven ir, de deven ir mo ins diversi­
fiées et beaucoup moins riches e n faune (EAST, 1990). 

Cependa nt , avec l' exécution d ' un progra mme de gestion rat ion ne lle 
(suivi des popu lat io ns de faune, lu tte anti-braco nnage, é tablissem e nt de p la n de 
tir judicie ux, etc.), l'abondance numé rique des espèces animales pe ut se stabili­
ser et deven ir croissante comme l' indique la figure 2b . 

Effe c tif m oyen (x 1000) 
10~----- -------- - -------- -~ 

---------------
- *- - - - - -;.f - - -

1 (5 %) 2 (5% ) 3 (5 % ) 4 (5% ) 5 (10 % ) 

Année (quota de prélèvem ent ) 

-•- Suidés - -- - Céphalophes - "!':'" - Guib harnaché - e- - Bu ffle 

Fig. 2b. Evolution numérique de quelques ongulés (avec une gestion rati onnel le). 
Num erical probable evolu.tion of some wild ungulates under a pluni/ïed management. 
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Tableau III. Do nnées de base pour l'étab li ssement des tendances évolutives 
des populations. 
Basic data serving to defïn e population /rends. 

Année 1 2 3 4 5 
Espèces 

phacochère et [ 1719 ; 5925] (1461 :50361 [1241: 4280] !1055: 36381 [897: 3092 1 
potamochère 
a= 0.33 (3136) (2665) (2265) (1925) ( 1637) 
= 0.48 

( 1 +) = 0.85 

céphalophinés 117776 ; 564 1] [ 1030: 32721 [597: 1892 1 1346: 11 01 J 120 1 : 6381 
= 0, 15 
= 0,57 (3136) ( 1819) (1055) (612) (355) 

( 1 +) = 0.58 

gui b ha rn aché 110 14: 3485) 1730: 25091 [526; 18071 [5378;13011 1272: 9361 
= 0,20 
= 0,48 (2017) ( 1452) (1046) (753) (542 ) 

(1 +)=0.72 

buffle [307 ; 19161 !365; 2280] 1435:27131 [5 17: 32291 16l6 ; 38421 
= 0,20 
= 0.01 (767) (9 12) (1086) (1292) ( 1538) 

(1 + ) = 1.19 

a. = T a ux d'accroi sseme nt spécifique (données nu111é riques re la ti ves à quatre catégori es 
d 'ongulés sauvages). 
8 = Taux de pré lève111e nt par les chasseurs (en situ ati on de chasse libre) . 
( 1 +cx-8) = coeffi c ient a ppliqué annue ll e 111e nt il l'e ffec ti f de c haq ue espèce. 
N.B. da ns chaque ce llule, entre crochets : li a va leur minima le; la va le ur 111axi111ale l avec 
un interva le de co nfia nce de 95 % ; e n dessous, e ntre pare nthèses . es t in sc rit l 'e lTcctif 
moyen de l'espèce. 

Impact d'un programme de gestion rationnelle 

L' évo luti o n de la bi omasse pré levée, avec o u sans proj e t de ges ti o n 
rat io nne ll e, est illustrée à la figure 3a . E n l 'absence d ' une ges ti on ra tio nne lle, 
la bio masse pré levée par les braco nniers chute ra d 'année en année comme le 
consta te nt déjà les populations riverai nes e ll es- mê mes. 

La rupture de pente e n hausse sur la courbe à partir de la c inqui ème 
année e n s ituat io n de proje t de gestion rat io nne ll e est due au re lèvement des 
pré lèvements qui pourront passer dès lors de 5 % à 10 %. Il en sera de mê me 
pour l'évoluti on des revenus escomptés (fig. 3b ). 

Comme impac t soc io-éco nomique, une cogestio n avec implication e t 
responsab ili sati on de toutes les struc tures concernées, de ce refuge de la faune 
sau vage que représente la région des Monts Ko uffé, procurera aux vill ages 
r ivera ins et aux popu lati ons environnantes plus ieurs avantages don t: 
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Fig. 3. a. Evolution des pré lèveme nts de bio masse da ns le te mps. 
Evo/111io11 w ilh rime ofbio111ass culling 

b. Evolut ion des revenus de c hasse dan s le te mps. 
E volu1iu11 1vi1h lime ofh11111i11g re lurns. 

9 10 

- leur capac ité à gérer rationne llement les ressources naturelles ; 
- la création d ' emplois saisonn iers (guides touristiques, participation aux 

inventa ires fauniques et aux patrouilles); 
- la pérenni sation de leur source essentielle de protéines car la viande de 

chasse y est consommée à très grande échelle ; 
- les revenus attendus de la vente des produits de chasse dont la viande 

seule devrai t procure r 8 000 000 F CFA à la premiè re année d 'exp loita­
tion rationnelle, avec une option basse de 500 F CFA/kg soit 1 $ US/kg 
de viande . Au cours des quatre premières années de gestion rationnel le , 
les revenus paraîtront modestes par rapport à ceux des braconniers en 
s ituation illégale de libre chasse. Cependant , la situation sera inversée 
(fig . 3b) dès la cinquième ann ée de ges tion rationnel le, an née où 
le proj e t attei ndra sa vitesse de c roisi è re avec un revenu annuel de 
35 353 000 F CFA provenant de la seu le c hasse vi ll ageoise e t ce , en 
maintenant le prix de vente de la viande à 500 F CFA le ki logramme; 
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- les revenus tirés des sous-produits de la fa une te ls que les peaux , les 
trophées, etc. s'élèvent à environ 10 % du p ri x des carcasses dan s la 
Zo ne d 'Ex pl o ita ti o n Contrô lée du Gibi e r de Sin gou au Burkina Faso 
(BOUSQUET, 1984). 

Le tourisme dev rait procure r en outre, après amé nagement, des revenu s 
s ubstanti e ls. A ce propos, les attraits ne manquent pas : v isio n des espèces rares 
te ll es que le co lobe noir, le lycaon, le s itatunga, vis ite du fo rt hi s torique de 
Carnov ille construit au sommet d ' une chaîne de collines lo rs de l'occupat io n 
colo ni a le du o rd-Bénin , vis ite de la chape lle catho lique abandonnée lors du 
dé ménagement des populations de la forê t classée de Wari Maro en 1986. etc. 
A u to ta l, l'aménageme nt et la conservation de la di vers ité bi o logiq ue des forêts 
c lassées de la rég io n d es M o nts Ko uffé apportero nt plu s aux populati o ns 
loca les qu ' i 1s ne l'en pri vera ie nt. 

Conclusion 

Les fo rê ts classées de la rég ion des Monts Kouffé sont ric hes e n espèces 
fa uniques dont quelques- unes aya nt un statut e ndé mique au ni vea u nationa l. 
Cette ri c hesse est du e à la bo nne conserva ti o n des habita ts s ur une grande 
supe rfi c ie, no tamme nt dans le bloc W ari M aro - Mont Ko uffé . L ' abondance des 
espèces est re lativeme nt fa ible comparée aux autres réserves de fa une du ord­
Bénin et de la sous- rég ion, ma is cette situation pourrait évolue r positivement 
avec la mi se en chanti e r d'u n programme de cogestio n rationne ll e de la fa une e t 
de son habitat. 

Au titre des impacts d'une gestion rat ionne ll e de la faune sauvage, o n 
po urra it c ite r que lques re to mbées soc io -écono miqu es po ur les popul a ti o ns 
loca les, à savoir : le développe ment d ' une capacité loca le à mie ux gérer les res­
sources nature ll es, la c réati on d ' emplo is et l' obtentio n de revenus s ubstanti e ls 
e t soutenus dans le temps. A long te rme, cet ensemble de forêts classées pourra 
j o uir du statut de Réserve de la Biosphère tout e n parti c ipant au dévelo ppement 
intégré de la régio n des Mo nts Kouffé. 
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